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Editorial

Recommandations du bon usage des antibiotiques : améliorer les pratiques

médicales et non assujettir les infectiologues

Antimicrobial stewardship policy: Improve the quality of medical practices and not subject the
infectious diseases specialists
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Nous venons de valider la plupart des candidats à un poste
e praticien hospitalier dans notre discipline, les maladies infec-
ieuses et tropicales. Chaque membre du jury avait la volonté de
ien faire et la curiosité de voir de jeunes collègues dans leurs
ouvelles fonctions.

À quelques exceptions près, la grande majorité des jeunes
nfectiologues projettent de faire les mêmes choses, une homo-
énéité de fonctionnement allant jusqu’aux acronymes. Si les
arcours de formation étaient quelque peu différents, nous avons
bservé que 95 % des impétrants déclaraient mettre en œuvre
es recommandations nationales du bon usage des antibiotiques
BUA) [1].

Les recommandations sur le bon usage des antibiotiques
rrivent auprès des directeurs d’établissements, et devant le
rand nombre de tâches à exécuter vient la nécessité de trou-
er les ressources humaines adéquates. Ainsi pour les jeunes
ollègues auditionnés, la mise en place de ces recommanda-
ions était la seule constante professionnelle. La présentation
e leurs perspectives était similaire aussi parce que les interac-
ions avec les autres intervenants dans la mise en œuvre de cette
olitique du bon usage des antibiotiques (microbiologistes, phar-
aciens, hygiénistes) étaient absents de leurs plans d’actions.

’enseignement aux soignants était parfois abordé, mais pas
’idée qu’il faille réapprendre à savoir effectuer les prélèvements

icrobiologiques correctement.
Ainsi la plupart citait l’objectif de réguler les prescriptions

es fluoroquinolones et/ou des aminosides et/ou des glyco-
eptides et/ou des rares antibiotiques onéreux. Tous voulaient
rganiser des réunions de concertations pluridisciplinaires pour
es infections ostéo-articulaires (complexes ?), mais aussi les
ndocardites, les infections en chirurgie vasculaire, la prise
n charge « des pieds diabétiques », la gestion des patients
ivants avec le VIH, les co-infections VIH-VHC, ainsi que des
éunions pluridisciplinaires avec les réanimateurs, les chirur-

iens et autres disciplines supposant maltraiter les antibiotiques.

Ainsi les infectiologues projetaient d’être les régulateurs
églementaires du BUA.
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Deux écueils évidents apparaissent à cette stratégie affichée :

 l’inadéquation entre les objectifs et les ressources humaines ;
 l’incapacité à hiérarchiser les actions.

À cela il faudrait ajouter la lacune technique et/ou organi-
ationnelle vis-à-vis de certains items comme la réévaluation
ntibiotique à j3 et à j7 ou l’audit permanent en temps réel des
ntibiotiques à dispensation restreinte.

Les infectiologues se positionnant ainsi génèrent pour
’essentiel des indicateurs pour mettre un établissement en bonne
osition pour une future certification. De fait, dans le mode de
onctionnement actuel, la réévaluation antibiotique est vécue
omme une contrainte réglementaire, là où il ne s’agit que
’une évaluation thérapeutique inhérente à l’acte médical. Ainsi,
n accord avec la loi HPST, l’obtention de temps médicaux
upplémentaires est dépendante des objectifs des directions hos-
italières, et la diminution de la consommation antibiotique est
ne priorité comparativement à l’amélioration de la prise en
harge des patients.

L’inadéquation entre les objectifs et les moyens est bien
ntendu un facteur évident d’échec. Conscient de cet état de fait,
iérarchiser les actions devrait être une priorité. L’absence de
erspective, même simplement énoncée, provient de l’absence
e données chiffrées sur l’activité hospitalière. .  .  reflétée par
e fait qu’aucun des collègues auditionnés ne pouvait citer la
onsommation antibiotique en DDJ de son établissement, et
ncore moins par service. La plupart mettait en place une RCP
our les infections ostéo-articulaires.  . .mais pour combien de
atients par an ?

Sans tableau de bord, comment savoir par où commencer ?
ans analyse de la situation réelle de la prise en charge infec-

iologique dans un établissement de santé, et notamment aux

rgences et en réanimation où arrivent la plupart des patients
tteints de pathologies non programmées, il est impossible de
’adapter aux conditions réelles, et « on » retombe sur des recom-
andations générales.

http://crossmark.crossref.org/dialog/?doi=10.1016/j.medmal.2016.03.002&domain=pdf
http://www.sciencedirect.com/science/journal/0399077X
dx.doi.org/10.1016/j.medmal.2016.03.002
dx.doi.org/10.1016/j.medmal.2016.03.002
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La multitude des actions recommandées transforment
’infectiologue en vérificateur, voire en policier (expression
eprise de certaines auditions). Mais pour quelle qualité médi-
ale ? plusieurs travaux publiés dans le contexte français
uggèrent que peu de mesures sont réellement efficaces sur les
olumes d’antibiotiques prescrits, certaines recommandations
tant potentiellement contre-productives tandis que d’autres
ontrent la dissociation entre la mise en place effective des

ecommandations et la faible qualité de l’antibiothérapie au
it des patients [2–5]. De fait, 1 seul infectiologue auditionné
uvrait pour une sortie précoce sécurisée, et aucun ne proposait
’instituer des protocoles thérapeutiques simplifiés et respectés
our une moindre morbi-mortalité liée aux infections alors que
a littérature amène des données concordantes [6,7].

Il nous paraît nécessaire de se donner les moyens d’une
pproche pragmatique et évaluative de la prise en charge des
atients infectés, dans laquelle l’infectiologue serait le maître
’œuvre.

Être pragmatique passe par une mise à disposition des don-
ées quantitatives et qualitatives relatives à la morbi-mortalité
iées aux infections, dont celles associées aux soins (qui reflètent
our une part de mauvaises pratiques cliniques), et aux états
’immunodépression sources d’infections opportunistes. La
oopération avec les Départements d’Information Médicale, les
ygiénistes, microbiologistes et pharmaciens doit permettre de
resser un état des lieux permettant la détermination d’une stra-
égie par établissement.

La démarche évaluative passe par la création de tableaux de
ord [7,8]. Les médecins nécessitent un retour d’informations
ur leur pratique, de constater par eux-mêmes leur hétérogé-
éité de prise en charge, puis en collaboration multidisciplinaire
ls pourront corriger progressivement les aléas diagnostiques,

icrobiologiques puis thérapeutiques de prise en charge des
atients infectés. La prescription antibiotique est en effet le
ésultat du processus médical analytique, et négliger ce dernier
end inopérant les actions du BUA. L’absence de démarche éva-
uative dans les démarches de nos jeunes collègues était aussi
eflétée par la quasi-absence dans les dossiers présentés de publi-
ations portant sur les pratiques cliniques et leurs impacts sur la
orbi-mortalité. Se pose ainsi la question du cursus de forma-

ion.
Les tableaux de bord permettront de mieux cerner comment

t où doivent être pris en charge les patients infectés, structurant
insi le chemin clinique de ces patients au sein d’un territoire de
anté.

De fait, chaque spécialiste retrouvant sa place dans la prise
n charge des patients infectés, les infectiologues éviteront

a vacuité du contrôle « perpétuel » du BUA. Ils pourront se
onsacrer aux patients infectés les plus complexes en termes
iagnostiques et/ou thérapeutiques au sein de leurs propres
fectieuses 46 (2016) 115–116

ervices, dans lesquels les ressources humaines et techniques
eront alors adaptées. Ils pourraient ensuite avoir le temps de
ollaborer avec les médecins de premier recours pour un travail
ultidisciplinaire en réseau.
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